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GRAVURES QUI ACCOMIPAGNENT LE TEXTE DES 'AVENTURES DU CAPITAINE HATTERAS"

.AV.TEN'TURFES leçons de bonne compagnie et prêchait d'ex-.1 quip)age à demi mort de froid ; il partait avec des obstacles imprévus de détroit ou de mon-
emple , en sa qualité d'Anglais, très- pointill eux des compagnons affablis par les misères d'un tagne ne s'y opposassent, tirer une liene droite

DU3 sur la question du - cant," il fut longtemps à hiver arctique; lui, l'homme du nord, il reve. de trois cent cinquante milles depuis le Fort-
APITAINE HATTERA se familiariser avec des chins " qui ne lui nait vers le sud! Maintenant, au contraire, en- Providence jusqu'au pôle.CAPITAINE HATTERAS avaient pasét présentés,"e dans le principe, touré d'amis vigoureux et bien portants, soute- Le voyage se faisait aisément; les plaines

P>AR JU..LES VERNE il nie leur parlait itas; mais, à force de partager nu, encouragé, poussé, il marchait au pôle, à élevées offraienît(de vastes tapis blancs, sur les-
les mêmes dlangers, les niémes privations, la ce but dei toute sa vie ! Jamais homme n'avait quels le traîneau, garni le ses tîttssis soufrés,

-- même fortune, .oes animaux dle race différente é'té pluts près d'aoquérir cette gloire immense glissait sans peine, et les bommîes, chaussés dé,
SEt ON IR E P'l' i E frayèrent peu aîpeu ens-ii lu. Dukl, qui avait pour son pays et pour lui-même leurs snow-shoes, y trouvaient udu tmarche sûre

L E 1) ~ î~T i:(4 ~ v bot ceur, fit les premtiers pas, et toute la gent Songeait-il à toutes ces choses si naturelle- et rapide.
L E )E D S ElU T ID)E GL A CE 't quatre piýttes le vint bieutôt une troupe ment inspirées par la situation présente ? L.e Le thermomètre indiquait trente-sept degrés

'amtis, docteur aimait à le supposer, et n'en pouvait t + 3- centig.). Le temps t'était pas absolu-

ChAvTRE XIX.--MARHE AU Nd e sitlusr landais, et Duk guère douter à le voir si ardent. Le bon Claw- meut fixé, tantôt clair, tantôt embruiné mais
ciiAPTRE IX.-AI>(IIE NI!1) vov< it sants j aloîtsiv ces ca.,esses distribuées à ses bonny se réjouissait de<-e qui dlev'ait rjottir son ni le froid, ni les tourbillons ni'euýsnt arrêté

Le lendemaini, des l'aube, Hat teras doitnna le 'otgnrsLe lndeain (ls l'ube Haters (1111a l 1111(r,»];ý1es.anti, et, depuis la rtéconciliation <les le ix capi- des voyageutrs si (le cils à se porter enu avant.

signal du départ. Les <biens furent attelés au Les bomnnus n'taient pasun moins bon etat taînes, le ses deux amis, il se trouvaitle plus La route se relevait facileutent ai compas
tralineau ; bien nourris, bien reposés, après mu que les animaux si(<'UX-i devaient bien tirer, uneureux les hommes, lii auquel ces idées <îe l'aiuîl devenait moins paresseuse en s'eloi-
hiver passé dans les conditions très-conifor- l les autres se proosaient le ben marcher haine, d'envie, le om 1 tition étaient étran- gnatit1ic ntique e

11
< n'hésitait plus

tables, ils n'avaient aucune raison pour ie pas On partit à six heures <lu natin par un beau gères, lui la meilletre des créatur-s ! Qu'arrive- il est vrai iii leiv éît <îîagnêtique dépassé,
rendre de grands services peindar t l'été, Ils ti tenips;apres avoir s<t<vi les contours le la rait-il, que résulterait-il le ce voyage ? Il l'igno- elle se r4ournait vers lui, et narquait pour
se firent donc pas prier pour revêtir leur har- baie, et d 1 assé le calWashiigton, la route rait tuais enfin, il commençait bien. C'était ainsi lire le sud à des gens qui marchaient au
nachement le voyage. fut <ontée <roit au nord par Hatteras à sept beaucoup. nord ; uais cette indication inverse ne don-

Bonnes bêtes, apres tout, que ces chiens heures, les voyageurs perdaient dans le sud le La côte occidentale de la Nouvelle-Amnèri<ue<tait lieu à aucun calcul enbarrassant.
groënlandais ; leur sauvage nature s'était for- cône<du phare et le Fort- Providence. se prolongeait dans l'ouest par une suite de baies D'ailleurs, le docteur inagina tt moyen (le
niée peu à peu ; ils perdaient de leur ressenm- Le voyage sannonçait bien, et mieux surtout au-dela du cap Washington les voyageurs, jalonnement bien simple, qui évitait de re-
blance avec le loup, pour se rapprocher de Duk, que cette expédition entreprise en plein hiver pour éviter cette immense courbure, après avoir courir constamment à la boussole une fois la
ce modèle achevé de la race canine ; en un mot, à la recherche (lt clîarhon ! Hatteras laissait franchi les premières ranipes (eBeli-Mount,position établie, les voyageurs relevaient, par
ils se civilisaient, alors derrière lui, à bord de son navire, la ré- se dirigèrent vers le nord, en prenant par-les les temps clairs, un objet exactement placé au

Duk pouvait certainement réclamer une part volte et le désespoir, sans être certain du but plateaux supérieurs. C'était une notable éco-
dans leur éducation; il leur avait donîné <le ços eboe m il se dirigeait pê il abandonnait un nomie de routeHatterasvoulait,à moins quejitor eté lodexurs ilesqunàaant
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